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L’espace sahelo-saharien ou le sens d’un isomorphisme

L’idée d’aire linguistique 

est à la fois intéressante, 

faussement 

« explicative » et 

dangereusement limpide.
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La nature du rapport songhay-mandé

I l ex i s te un i somorph i sme 

impor tant entre les langues 

songhay et les langues mandé, 

tout particulièrement avec le 

sous-groupe des langues mandé 

du nord-ouest.
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Les données de l’isomorphisme

Dérivation et composition
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Les données de l’isomorphisme

Dérivation et composition
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Les données de l’isomorphisme
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Les données de l’isomorphisme

Détermination des substantifs
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Détermination des substantifs

dimanche 25 septembre 2011



Les données de l’isomorphisme
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Les données de l’isomorphisme

Énoncé prédicatif
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Les données de l’isomorphisme

Énoncé prédicatif
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Les données de l’isomorphisme
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Les données de l’isomorphisme

Modalités de la grammaticalisation à 
partir du lexique
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Les données de l’isomorphisme

Modalités de la grammaticalisation à 
partir du lexique
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Les données de l’isomorphisme
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Les données de l’isomorphisme

Sémantique
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Les données de l’isomorphisme

Sémantique

Parallélisme conceptuel 
et homologies dans les 
processus de création 

lexicale.
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Les données de l’isomorphisme
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Les données de l’isomorphisme

Phonologie
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Les données de l’isomorphisme

Phonologie
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La phonématique songhay à la lumière chamito-sémitique
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LE TABLEAU COMPARATIF
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LE TABLEAU COMPARATIF
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La phonématique songhay à la lumière chamito-sémitique
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La phonématique songhay à la lumière chamito-sémitique

Si l’on retient l’hypothèse d’une 

relexification du songhay par un 

forme de langue chamito-

sémitique, c’est une réduction 

telle celle qui a conduit au 

système de l’arabe tchadien qui 

pourrait avoir conduit à l’état 

phonologique actuel des langues 

songhay 
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Le traitement de l’isomorphisme

Comment expliquer 

c e t t e p a r e n t é 

typologique ?
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Le traitement de l’isomorphisme

Comment expliquer 

c e t t e p a r e n t é 

typologique ?

Hypothèse d’une 

aire de convergence 

linguistique.
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Les implications de l’apparentement du songhay

Il a été possible de montrer que : 

l’hypothèse qui faisait du songhay une langue (un groupe) de la famille 
nilo-saharienne était erronée. 
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Les implications de l’apparentement du songhay

Une hypothèse nouvelle a vu le jour .

elle postule que :

 Le songhay se serait constitué à travers la 
relexification d’une langue de type mandé par une 
forme véhiculaire de langue sémitique ou berbère.

Il a été possible de montrer que : 

l’hypothèse qui faisait du songhay une langue (un groupe) de la famille 
nilo-saharienne était erronée. 
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Les implications de l’apparentement du songhay

Une hypothèse nouvelle a vu le jour .

elle postule que :

 Le songhay se serait constitué à travers la 
relexification d’une langue de type mandé par une 
forme véhiculaire de langue sémitique ou berbère.

Il a été possible de montrer que : 

l’hypothèse qui faisait du songhay une langue (un groupe) de la famille 
nilo-saharienne était erronée. 

– Disons pour simplifier : ‘arabo-berbère’.
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Les implications de l’apparentement du songhay

Conséquences :
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Les implications de l’apparentement du songhay

Conséquences :

Tant que le songhay est considéré comme une 

langue ni lo-sahar ienne nous pouvons 

interpréter l’isomorphisme comme une aire de 

convergence. 

dimanche 25 septembre 2011



Les implications de l’apparentement du songhay

Conséquences :

Une fois l’hypothèse du rattachement du 

songhay au nilo-saharien remise en question, la 

forme du songhay illustrera la persistance des 

structures typologiques mandé dans le songhay.

Tant que le songhay est considéré comme une 

langue ni lo-sahar ienne nous pouvons 

interpréter l’isomorphisme comme une aire de 

convergence. 
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Objets empiriques et construits

L’interprétation d’un phénomène est 
déterminée par :
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Objets empiriques et construits

(i) le contexte scientifico-social ;

L’interprétation d’un phénomène est 
déterminée par :

(ii) l’état des connaissances ; 
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Objets empiriques et construits

(i) le contexte scientifico-social ;

L’interprétation d’un phénomène est 
déterminée par :

(iii) les objectifs des chercheurs. 

(ii) l’état des connaissances ; 
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Objets empiriques et construits

(i) le contexte scientifico-social ;

Nous avons affaire à des construits épistémiques, pas à des 
objets empiriques.

L’interprétation d’un phénomène est 
déterminée par :

(iii) les objectifs des chercheurs. 

(ii) l’état des connaissances ; 
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Objets empiriques et construits

L’isomorphisme songhay-mandé a permis  
d’approcher la notion d’aire linguistique. 
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Objets empiriques et construits

L’isomorphisme songhay-mandé a permis  
d’approcher la notion d’aire linguistique. 

Il faut distinguer deux niveaux de saisie : 
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Objets empiriques et construits

L’isomorphisme songhay-mandé a permis  
d’approcher la notion d’aire linguistique. 

(i) passage d’un constat empirique à une 
représentation décontextualisée (cf. que faire de 
l’isomorphisme ?) ;

Il faut distinguer deux niveaux de saisie : 
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Objets empiriques et construits

L’isomorphisme songhay-mandé a permis  
d’approcher la notion d’aire linguistique. 

(ii) la construction des connaissances (cf. l’outil 
est-il utile et fonctionnel ?).

(i) passage d’un constat empirique à une 
représentation décontextualisée (cf. que faire de 
l’isomorphisme ?) ;

Il faut distinguer deux niveaux de saisie : 
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LES SCHÉMAS DE SAISIE

Niveau de l’analyse et de la catégorisation des phénomènes 
perçus
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Schéma d’intelligibilité
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Schéma d’intelligibilité

Choix de conceptualisation :

‘Il existe X’

‘X’ constitue l’énigme.
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Schéma d’intelligibilité

Choix de conceptualisation :

‘Il existe X’

‘X’ constitue l’énigme.

Nous le construisons dans une démarche interprétative...
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Résoudre l’énigme du ‘X’ à travers un ‘schéma d’intelligibilité’ 

organisé autour de la recherche de signification que l’on doit 

attribuer à ce ‘X’ dont l’existence est affirmée. 
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Le procès d’analyse
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Le procès d’analyse

le schéma d’intelligibilité 

{‘X signifie Y parce que Z’} 

subsume l’énoncé conjoncturel : 
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Le procès d’analyse

le schéma d’intelligibilité 

{‘X signifie Y parce que Z’} 

subsume l’énoncé conjoncturel : 

«  L’isomorphisme songhay-mandé 

s i g n i fi e u n e ‘ a i r e d e 

convergence’ (versus une ‘persistance 

s t r u c t u r a l e ’ ) p a r c e q u e 

{Arguments} ».
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Analyse
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Analyse

-	
‘X’ est le phénomène perçu : une construction non analysée, une 
énigme (soit donc l’isomorphisme).
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Analyse

-	
‘X’ est le phénomène perçu : une construction non analysée, une 
énigme (soit donc l’isomorphisme).

-	
‘Signifie’ veut dire : faire sens (à propos de ‘X’) dans un contexte 
donné et fonctionner en cohérence dans l’espace de 
connaissance approprié, en maîtrisant le langage qui permet de 
(faire) parler l’énigme. 
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Analyse

-	
‘X’ est le phénomène perçu : une construction non analysée, une 
énigme (soit donc l’isomorphisme).

-	
‘Y’, est une conceptualisation dans le cadre d’une théorie dont les 
‘parce que Z’ sont les arguments.

-	
‘Signifie’ veut dire : faire sens (à propos de ‘X’) dans un contexte 
donné et fonctionner en cohérence dans l’espace de 
connaissance approprié, en maîtrisant le langage qui permet de 
(faire) parler l’énigme. 
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Analyse

-	
‘X’ est le phénomène perçu : une construction non analysée, une 
énigme (soit donc l’isomorphisme).

-	
‘Y’, est une conceptualisation dans le cadre d’une théorie dont les 
‘parce que Z’ sont les arguments.

-	
‘Signifie’ veut dire : faire sens (à propos de ‘X’) dans un contexte 
donné et fonctionner en cohérence dans l’espace de 
connaissance approprié, en maîtrisant le langage qui permet de 
(faire) parler l’énigme. 

-	
‘Parce que Z’ renvoie aux raisonnements, procédures et énoncés 
qui permettent de mettre en cohérence les propositions 
théoriques et les faits.
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Analyse
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Analyse

Chacune des deux attributions ({Y1 «  est une aire de 
convergence  »} et {Y2 «  est une persistance structurale  »}) 
possède son arrière-plan théorique et renvoie à des constructions 
de faits différentes. 
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Analyse

Le niveau du ‘signifie Y’ est celui de la mise à l’épreuve de 
l’explication des faits énigmatiques et celui de la construction de la 
théorie qui soutient cette explication. 

Chacune des deux attributions ({Y1 «  est une aire de 
convergence  »} et {Y2 «  est une persistance structurale  »}) 
possède son arrière-plan théorique et renvoie à des constructions 
de faits différentes. 
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Le procès de justification
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Le procès de justification

On justifiera l’énoncé par des considérations du type 
‘étant donné {W, W’, W’’,…}’. 
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Le procès de justification

On justifiera l’énoncé par des considérations du type 
‘étant donné {W, W’, W’’,…}’. 

Cette dynamique de justification relève du présupposé, de l’implicite 
et du conjoncturel, 
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Le procès de justification

On justifiera l’énoncé par des considérations du type 
‘étant donné {W, W’, W’’,…}’. 

soit donc de tout ce qui va soutenir la connaissance commune (la 
construire dans le même temps) et prédéterminer la recherche 
pour résoudre l’énigme du ‘il existe X’.

Cette dynamique de justification relève du présupposé, de l’implicite 
et du conjoncturel, 
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Synthèse
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Synthèse

existence
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Synthèse

objectivation

existence
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Synthèse

justification

objectivation

existence
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SCHÉMA D’ÉLABORATION 
ÉPISTÉMIQUE
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L’élaboration des concepts
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L’élaboration des concepts

Deux approches modélisatrices sont concernées :

dimanche 25 septembre 2011



L’élaboration des concepts

 une approche ‘prototypique’ à base empirique 

(dégagement de représentations à partir des phénomènes 

attestés : Sprachbund, etc.), 

Deux approches modélisatrices sont concernées :
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L’élaboration des concepts

 une approche ‘prototypique’ à base empirique 

(dégagement de représentations à partir des phénomènes 

attestés : Sprachbund, etc.), 

 une approche ‘analytique’ à base rationnelle (construction 
de modèles formels sur la base de critères ad hoc, etc.).

Deux approches modélisatrices sont concernées :
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De l’approche prototypique à l’approche analytique
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L’approche prototypique
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L’approche prototypique

Choix d’un cas d’espèce pris pour 
prototype du phénomène 

(le ‘Sprachbund’ des Balkans, par 
exemple)...
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L’approche prototypique

Choix d’un cas d’espèce pris pour 
prototype du phénomène 

(le ‘Sprachbund’ des Balkans, par 
exemple)...

et un raisonnement rétrodictif. 
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L’approche prototypique
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L’approche prototypique

(i)	
On identifie un cas particulier ;
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L’approche prototypique

(i)	
On identifie un cas particulier ;

(ii)	
 on fait l’hypothèse qu’il est un ‘exemplaire prototypique’ d’une 
catégorie ;
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L’approche prototypique

(i)	
On identifie un cas particulier ;

(iii)	
 on (pré)(sup)pose l’existence de la catégorie en question qui 
possède les mêmes propriétés que l’on reconnaît à ce cas ;

(ii)	
 on fait l’hypothèse qu’il est un ‘exemplaire prototypique’ d’une 
catégorie ;
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L’approche prototypique

(i)	
On identifie un cas particulier ;

(iii)	
 on (pré)(sup)pose l’existence de la catégorie en question qui 
possède les mêmes propriétés que l’on reconnaît à ce cas ;

(iv)	
 on vérifie/justifie le raisonnement en «  remplissant  » la 
catégorie par une méthodologie ad hoc.

(ii)	
 on fait l’hypothèse qu’il est un ‘exemplaire prototypique’ d’une 
catégorie ;
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L’approche prototypique

(i)	
On identifie un cas particulier ;

(iii)	
 on (pré)(sup)pose l’existence de la catégorie en question qui 
possède les mêmes propriétés que l’on reconnaît à ce cas ;

(v)	
 On considère que si la catégorie est « globalement » remplie, 
c’est que l’hypothèse était justifiée, … et que la catégorie 
« existe ».

(iv)	
 on vérifie/justifie le raisonnement en «  remplissant  » la 
catégorie par une méthodologie ad hoc.

(ii)	
 on fait l’hypothèse qu’il est un ‘exemplaire prototypique’ d’une 
catégorie ;
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L’approche analytique
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Le passage à une approche analytique suppose 
deux autres étapes. 

Ainsi :

L’approche analytique
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Le passage à une approche analytique suppose 
deux autres étapes. 

Ainsi :

L’approche analytique

(i)	
On analyse une/la représentation de l’exemplaire prototypique 
pour en identifier et spécifier certaines propriétés jugées 
caractéristiques.
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Le passage à une approche analytique suppose 
deux autres étapes. 

Ainsi :

L’approche analytique

(ii)	
 On organise ces propriétés en critères pour refonctionnaliser la 
représentation sous la forme d’une notion utilisable comme ‘outil’.

(i)	
On analyse une/la représentation de l’exemplaire prototypique 
pour en identifier et spécifier certaines propriétés jugées 
caractéristiques.
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Synthèse
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Le procès d’élaboration épistémique est fondé sur un 
raisonnement rétrodictif :

Synthèse
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Le procès d’élaboration épistémique est fondé sur un 
raisonnement rétrodictif :

Synthèse

nous postulons, en tant que «catégorie pratique», l’existence 
d’une catégorie en rapport avec le phénomène.
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Le procès d’élaboration épistémique est fondé sur un 
raisonnement rétrodictif :

Synthèse

Le phénomène est tout d’abord appréhendé par une saisie 
prototypique.

nous postulons, en tant que «catégorie pratique», l’existence 
d’une catégorie en rapport avec le phénomène.
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Le procès d’élaboration épistémique est fondé sur un 
raisonnement rétrodictif :

Synthèse

Le phénomène est tout d’abord appréhendé par une saisie 
prototypique.

nous postulons, en tant que «catégorie pratique», l’existence 
d’une catégorie en rapport avec le phénomène.

Puis par une saisie analytique :
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Le procès d’élaboration épistémique est fondé sur un 
raisonnement rétrodictif :

Synthèse

Le phénomène est tout d’abord appréhendé par une saisie 
prototypique.

nous postulons, en tant que «catégorie pratique», l’existence 
d’une catégorie en rapport avec le phénomène.

Puis par une saisie analytique :

la saisie se fonde sur un ensemble de critères censés offrir 
une garantie d’objectivité.
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Le procès d’élaboration épistémique est fondé sur un 
raisonnement rétrodictif :

Synthèse

Le phénomène est tout d’abord appréhendé par une saisie 
prototypique.

nous postulons, en tant que «catégorie pratique», l’existence 
d’une catégorie en rapport avec le phénomène.

Cette «objectivité» est aussi construite : elle repose sur un 
procès subjectif.

Puis par une saisie analytique :

la saisie se fonde sur un ensemble de critères censés offrir 
une garantie d’objectivité.

dimanche 25 septembre 2011



Conséquence des stratégies et de la subjectivité des 

chercheurs, aucune cohésion ne se dégage dans 

l’établissement des critères utilisés.

Retour sur les faits
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Au niveau des traits définitoires, on 
trouve :
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Des constantes (l’espace géographique, plusieurs langues, 

familles génétiquement non apparentées)...

Au niveau des traits définitoires, on 
trouve :
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Des constantes (l’espace géographique, plusieurs langues, 

familles génétiquement non apparentées)...

Au niveau des traits définitoires, on 
trouve :

Des divergences sur le détail et le choix des critères 

(nombre de langues, de familles de langues, de traits  ;  

importance des facteurs historico-anthropologiques, précision 

des frontières géographiques, etc.), leur qualité (traits 

généraux, spécifiques, rares, etc). 
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Au niveau des déterminants, on identifie :
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Au niveau des déterminants, on identifie :

-	
des références à des cas empiriques (illustrant la volonté de 
considérer que l’objet tombe sous la définition de l’aire 
linguistique),
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Au niveau des déterminants, on identifie :

-	
des références à des cas empiriques (illustrant la volonté de 
considérer que l’objet tombe sous la définition de l’aire 
linguistique),

-	
une logique de construction : au moins trois langues en jeu 
(illustrant la volonté de ne pas dissoudre la notion, cf. 
Thomason),
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Au niveau des déterminants, on identifie :

-	
des références à des cas empiriques (illustrant la volonté de 
considérer que l’objet tombe sous la définition de l’aire 
linguistique),

-	
un pragmatisme méthodologique : des langues de au moins 
deux familles différentes (pour maximaliser les différences 
structurales initiales),

-	
une logique de construction : au moins trois langues en jeu 
(illustrant la volonté de ne pas dissoudre la notion, cf. 
Thomason),
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Au niveau des déterminants, on identifie :

-	
des références à des cas empiriques (illustrant la volonté de 
considérer que l’objet tombe sous la définition de l’aire 
linguistique),

-	
des références à principes théoriques  : poids respectif des 
traits retenus (pour «  objectiver »  et comparer dans le 
cadre d’une typologie),

-	
etc.

-	
un pragmatisme méthodologique : des langues de au moins 
deux familles différentes (pour maximaliser les différences 
structurales initiales),

-	
une logique de construction : au moins trois langues en jeu 
(illustrant la volonté de ne pas dissoudre la notion, cf. 
Thomason),
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Objets empiriques et construits :
 reprise
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Objets empiriques et construits :
 reprise

L’isomorphisme songhay-mandé a permis  
d’approcher la notion d’aire linguistique. 

Il faut réfléchir à trois niveaux : 
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Objets empiriques et construits :
 reprise

L’isomorphisme songhay-mandé a permis  
d’approcher la notion d’aire linguistique. 

Il faut réfléchir à trois niveaux : 

(i) la sélection d’un cadre d’analyse (cf. Que faire 
de l’isomorphisme ?) ; 
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Objets empiriques et construits :
 reprise

L’isomorphisme songhay-mandé a permis  
d’approcher la notion d’aire linguistique. 

Il faut réfléchir à trois niveaux : 

(i) la sélection d’un cadre d’analyse (cf. Que faire 
de l’isomorphisme ?) ; 

(ii) l’élaboration des concepts (cf. Comment 
construire l’outil ‘aire linguistique’ ?) ; 
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Objets empiriques et construits :
 reprise

L’isomorphisme songhay-mandé a permis  
d’approcher la notion d’aire linguistique. 

Il faut réfléchir à trois niveaux : 

(i) la sélection d’un cadre d’analyse (cf. Que faire 
de l’isomorphisme ?) ; 

(iii) la construction des connaissances (cf. l’outil 
est-il utile et fonctionnel ?), 

(ii) l’élaboration des concepts (cf. Comment 
construire l’outil ‘aire linguistique’ ?) ; 
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Si on revient à l’isomorphisme songhay-mandé on constate 
que la décision quant à son statut va dépendre des critères 
définitoires que nous nous serons donnés à travers un schéma 
d’élaboration épistémique. 
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Si on revient à l’isomorphisme songhay-mandé on constate 
que la décision quant à son statut va dépendre des critères 
définitoires que nous nous serons donnés à travers un schéma 
d’élaboration épistémique. 

Par exemple décider, pour des raisons rationnellement 
justifiées de la nécessité de «  au moins trois langues  » pour 
parler d’aire de convergence ! ...
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Si on revient à l’isomorphisme songhay-mandé on constate 
que la décision quant à son statut va dépendre des critères 
définitoires que nous nous serons donnés à travers un schéma 
d’élaboration épistémique. 

Par exemple décider, pour des raisons rationnellement 
justifiées de la nécessité de «  au moins trois langues  » pour 
parler d’aire de convergence ! ...

La décision est déterminée par la manière dont j’ai défini les 
critères, la façon dont ces critères s’adaptent à mon objet.
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Questions :

Synthèse
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Questions :

Synthèse

Comment (peut-on) dépasser le flou introduit par cette 
multiplicité de définitions et par la variabilité des critères ?
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Questions :

Synthèse

Quelle est l’utilité de la notion pour rendre compte de 
phénomènes empiriques qui ne sont structurés que par la 
décision des chercheurs de les reconnaître en tant qu’objet, et 
qui le font sur des critère ad hoc qu’ils décident d’appliquer?

Comment (peut-on) dépasser le flou introduit par cette 
multiplicité de définitions et par la variabilité des critères ?
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LES MERVEILLEUX NUAGES...
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CAMPBELL...
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CAMPBELL...
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CAMPBELL...
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CAMPBELL...
(1) Nous devrions abandonner la recherche d’une 

définition de l’aire linguistique.

dimanche 25 septembre 2011



CAMPBELL...
(1) Nous devrions abandonner la recherche d’une 

définition de l’aire linguistique.

(2) Le concept d’aire linguistique ne signifie rien en lui-

même... au lieu de rechercher les aires linguistiques, nous 

devrions essayer de prendre en compte l’histoire 

individuelle des emprunts et de la diffusion; l’aire 

linguistique ne se distingue pas de de l’emprunt/diffusion en 

général.
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PERSPECTIVE...
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Contribuer à la réflexion sur la pertinence de la notion d’aire 
de convergence.

PERSPECTIVE...
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Contribuer à la réflexion sur la pertinence de la notion d’aire 
de convergence.

PERSPECTIVE...

Cela justifie-t-il des outils conceptuels spécifiques pour leur 
appréhension?
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QUELQUES REMARQUES EN 
COMPLÉMENT
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QUELQUES REMARQUES EN 
COMPLÉMENT

L’évolution linéaire et uniforme n’est pas une donnée a priori 
de la nature évolutive des langues,
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QUELQUES REMARQUES EN 
COMPLÉMENT

L’évolution linéaire et uniforme n’est pas une donnée a priori 
de la nature évolutive des langues,

introduire la pertinence du contact  des langues et des 
populations ne revient pas à parler de ‘diffusion’, de ‘contact’ 

ou de ‘convergence’ en soi.
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QUELQUES REMARQUES EN 
COMPLÉMENT
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QUELQUES REMARQUES EN 
COMPLÉMENT

Approche fine :
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QUELQUES REMARQUES EN 
COMPLÉMENT

Approche fine :

ne pas contraindre les données dans une typologie 
réductrice élémentaire qui masque autant de faits qu’elle en 

montre
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Le linguiste perçoit des données 

qui ne sont que l’image écrasée et 

dépourvue de perspective de la 

stratification des phénomènes.
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L’évolution des langues ne suit pas 
nécessairement la rationalité 

explicative des «linguistes 
modélisateurs».

Le linguiste perçoit des données 

qui ne sont que l’image écrasée et 

dépourvue de perspective de la 

stratification des phénomènes.
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